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La consommation d’électricité en 2006 
 
 

Les consommations en basse et moyenne tension restent dynamiques, avec une progression de 
+2,8% en cumul annuel glissant à fin novembre 2006 pour le total basse tension + moyenne tension, qui 
ne marque ainsi pas d’inflexion de tendance significative par rapport aux évolutions passées récentes. 

A l’inverse, la consommation en haute tension est en fort recul (-7,5% en cumul annuel glissant à fin 
novembre 2006). Toutefois, hors filière des combustibles nucléaires (Eurodif), la consommation en haute 
tension a eu tendance à se stabiliser, voire légèrement augmenter en 2006. Cette situation est à 
rapprocher d’une conjoncture industrielle globalement mieux orientée qu’en 2005. Certes, les évolutions 
des consommations d’électricité des différents secteurs industriels ne sont pas homogènes, variant en 
fonction des économies d’énergie réalisées et de la conjoncture, elle même dépendant des demandes 
intérieure et étrangère ainsi que de la concurrence extérieure. Les chiffres de conjoncture disponibles à fin 
novembre 2006 ne sont toutefois pas disponibles à un niveau suffisamment fin pour permettre de détailler 
par secteur les évolutions de la consommation d’électricité, et en rechercher les facteurs explicatifs. 
 

 

Globalement, en année mobile à fin novembre 2006, la consommation intérieure d’électricité a 
reculé de 0,4% en données réelles et de 0,2% en données corrigées du climat. Les données 
conjoncturelles disponibles sur les 11 premiers mois de l’année permettent ainsi de penser que la 
consommation d’électricité n’aura pas progressé, voire aura légèrement baissé en 2006, tant en données 
réelles que corrigées du climat. En données réelles, seules les années 1997 et 2002 ont été caractérisées 
par une baisse de la consommation : -1,2% en 1997 et -0,3% en 2002. En revanche, en données corrigées 
du climat, les évolutions annuelles de la consommation d’électricité ont toujours été positives depuis que la 
correction du climat est appliquée (30 ans), les plus faibles d’entre elles étant celles de l’année 1975 
(+0,2%) et 1987 (+0,3%). 


